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Addis-Abeba, 11 février 2019. En marge du 32è Sommet de l’UA, le Président Andry Rajoelina
a eu diverses rencontres de très haut niveau. Qui étaient ces personnalités ?

  

Dr Ibrahim Assane Mayaki
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  Il est né le 24 septembre 1951 au Niger, et est, actuellement le Secrétaire Exécutif de l’Agencede planification et de coordination du Nouveau partenariat pour le développement de l'Afrique(NEPAD). Le Dr Ibrahim Assane Mayaki possède une maîtrise de l’École nationaled’administration publique (ENAP), au Québec, au Canada, ainsi qu’un doctorat en sciences del’administration de l’Université Paris I, en France. Outre les principales langues nationales duNiger, il parle couramment le français, l’anglais et l’espagnol.  

  Ibrahim Assane Mayaki a été Premier ministre du Niger de novembre 1997 à janvier 2000. A lafin de ses fonctions, il a mis en place le Centre d’analyse des politiques publiques. Il s’agit d’un« think tank », chargé de mener des réflexions sur les questions de santé et d’éducation.   
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  Ibrahim Assane Mayaki est en poste au NEPAD depuis 2009. Le NEPAD constitue, à ce jour, laseule initiative continentale de développement. Elle existe et dure depuis 10 ans, avec desrésultats probants dans des domaines comme la science et la technologie, l’agriculture et lesinfrastructures.  

  En juin 2018, Ibrahim Assane Mayaki a publié « L'Afrique à l'heure des choix » qui se veut un « ouvrage manifeste pour des solutions panafricaines ».  .....................................................  Vera Songwe  

  Elle est née au Cameroun, il y a 51 ans. Economiste de formation, le magazine Forbes l’aclassé, en 2013, parmi les « 20 jeunes femmes les plus puissantes d'Afrique ». Vera Sonwepossède une licence ensciences économiques et politiques del’Université du Michigan (États-Unis), un DEA en droit etsciences économiques et un doctorat en économie mathématique obtenu à l’Universitécatholique de Louvain (Belgique).  

  Elle travaillait à la Banque mondiale depuis 1998. En 2012, elle dirige les opérations de laBanque mondiale au Cap-Vert, en Gambie, en Guinée-Bissau, en Mauritanie et au Sénégal. En2016, elle est à la tête du bureau pour l’Afrique de l’Ouest et l’Afrique centrale de la Sociétéfinancière internationale (SFI), la filiale de la Banque mondiale qui se consacre au secteur privé.Le 14 avril 2017, Antonio Guterres, Secrétaire général de l’ONU, la choisit parmi 77 candidatspour diriger la Commission économique pour l’Afrique (CEA).  

  Alors que son prédécesseur, l’économiste bissau-guinéen, Carlos Lopez avait aligné la CEA surl’agenda 2063 de l’UA, incluant les thèmes de l’intégration et de l’industrialisation africaines,Vera Songwe, elle, met l’accent sur la lutte contre la pauvreté, qu’elle adosse à la visiononusienne du développement.   

  Vera Songwe a fait partie des neuf experts réunis à l’initiative du président rwandais PaulKagame. Leur mission : concevoir une réforme afin de rendre l’UA plus efficace.  .....................................................  Alain Ebobissé  
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  En avril 2016, le Conseil d’administration du fonds Africa50 annonce la nomination duCamerounais Alain Ebobissé, au poste de Directeur général d’Africa50, plateformed’investissement panafricaine dans les infrastructures. Créé à l’initiative de la Banque africainede développement (BAD) et lancé officiellement en septembre 2014 au Maroc, le fond Africa50a été doté, grâce à la BAD et aux souscriptions de pays africains, d’un capital initial de 830millions de dollars EU.  

  Alain Ebobissé est titulaire d’une maîtrise en gestion des entreprises de l’International Schoolfor Management Development (IMD) de Lausanne, Suisse. Avant sa nomination à la têted’Africa50, Alain Ebobissé dirigeait le Fonds mondial pour le développement de projetsd’infrastructures (« IFC InfraVentures ») du Groupe de la Banque mondiale, une structure dont ila dirigé la conception, la structuration et la mise en œuvre dès son lancement. À ce poste, ilsupervisait une équipe de spécialistes des infrastructures chevronnés et hautement qualifiés etpilotait l’élaboration de plusieurs projets d’infrastructures – et les investissements associés –tant en Afrique, qu’en Asie, en Europe et en Amérique latine.  

  Pour financer ses infrastructures, l’Afrique aurait besoin de quelque 95 milliards de dollars EUpar an, selon les estimations. En 2012, les chefs d’État africains avaient ainsi appelé, dans unedéclaration commune sur le Programme pour le développement des infrastructures en Afrique(dit PIDA par acronyme anglais), à mettre en œuvre des solutions innovantes pour accélérer ledéploiement des infrastructures en Afrique. C’est précisément à cet appel que répond lelancement d’Africa50, entreprise à vocation commerciale, sous les auspices de la BAD et denombreux États africains.  .....................................................  Hafez Ghanem  

  

  Le 1er juillet 2018, la Banque mondiale nomme Hafez Ghanem, né au Caire le 12 mars 1957,au poste de vice-Président pour la région Afrique. Il est titulaire d’une licence et d’une maîtriseen économie de l’Université américaine du Caire et d’un doctorat en économie de l'université deCalifornie à Davis. De nationalité franco-égyptienne, il parle couramment l’arabe, l’anglais et lefrançais. Expert du développement, il a, à son actif, plus de trente années d’expérience. De2001 à 2003, Hafez Ghanem était directeur des opérations de la Banque mondiale pourMadagascar (lieu de résidence), Maurice, les Seychelles et les Comores.  

  Hafez Ghanem, qui parle l’arabe, le français, l’anglais, l’italien et le russe, sera responsabled’un portefeuille régional de plus de 600 projets, pour un engagement total supérieur à 71milliards de dollars. La Banque mondiale poursuivra, sous la houlette de M. Ghanem, sonambitieux programme pour le continent, où elle s’attache à promouvoir une croissance inclusiveet réduire la pauvreté en finançant des projets visant à valoriser le capital humain, encouragerle développement du secteur privé, accroître la productivité agricole, améliorer l’accès auxinfrastructures, renforcer la résilience au changement climatique et promouvoir l’intégrationrégionale.   Une importance particulière sera accordée aux programmes et projets offrant des opportunitésd’emploi aux jeunes et promouvant l’égalité entre les sexes. La Banque mondiale intensifieraégalement son action en faveur des pays fragiles ou en conflit.   
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  De 2007 à 2012, Hafez Ghanem était Sous-Directeur général du Département dudéveloppement économique et social de la FAO, en charge des travaux d'analyse del’Organisation dans divers domaines: sécurité alimentaire,développement agricole, commerceet marchés, questions de parité et d’équité hommes-femmes, et statistiques. Il a produit troispublications phare de la FAO : « La situation mondiale de l'alimentation et de l'agriculture», «L'état de l'insécurité alimentaire dans le monde » « La situationdes marchés des produits agricoles ».  

  Ayant travaillé durant 24 ans à la Banque Mondiale comme économiste pour l’Afrique del'Ouest et de l’Asie du Sud. Hafez Ghanem a signé de nombreuses publications dans desrevues spécialisées dont « le Rapport sur le développement dans le monde de 1995 ».    Dossier de Jeannot Ramambazafy  Photos: Harilala Randrianarison  Sources : Banque mondiale, ONU, BAD et UA

 5 / 5


